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Résume 

Des Cestodes Caknotaeniinae de formes differentes sont récoltés chez des Rougeurs 
Muridés et Dendromuridés de Centrafrique. 

Certains ont leurs derniers proglottis plus longs que larges : Skrjabinotaenia lobala 
(Baer, 1925), S. pauciprogloitis Quentin, 1965, S. media n. sp. Cette dernière espèce 
diffère de S. compacta Ortlepp, 1962 et de S. litcida Ortlepp, 1962 par un nombre plus 
faible de testicules et de branches utérines. 

D'autres Cestodes ont leurs derniers proglottis plus larges que longs et s’identifient 
aux deux espèces ; S. gerbilli (Wertheim, 1954) et 5. baeri (Lynsdale, 1953) dont les 
types ont été respectivement récoltés en Israël et en Afrique du Sud. 

L’étude de la distribution des Cestodes Calenolaeniinae montre que le genre Cak- 
notaenia Janicki, 1904 est réparti en région holarctique cliez des Rongeurs Sciuro- 
morphes et Myomorphes. En régions éthiopienne et néotropicale il n'est représenté 
que chez des familles de Rongeurs d'origine palëontologique ancienne : Sciuridés et 
Caviidès. Le genre Skrjabinotaenia, plus récent, dérive du genre Calenolaenia. Son 
apparition coïnciderait avec la migration des Gerbillidés et des Muridés en Afrique 
à la fin de l’époque tertiaire. 

La dispersion de la lignée aboutit alors en Afrique à une réduction graduelle du 
strobile. Celui-ci acquiert une forme ailée chez les Cestodes évoluant essentiellement 
chez des Gerbillidés ; il conserve des proglottis indivis chez les espèces parasites de 
Muridés. 


SuMMABY 

Different forms of Catenotaeniinid Cestodes vierc collected from Rodents of the 
families Mvridae and Dendromvridae from Central Africa. 

The posterior proglottids of some are longer tlian wide, e. g. Skrjabinolaenia lobala 
(Baer, 1925), S. paueiproglottis Quentin, 1965, and S. media n. sp. The latter species 
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diffeis from .S. compacta Ortlepp, 19(52 by ha vin# a rediieed numlier of testicles aiul 
ulerine branches. Othcr Cestodes hâve the posténor proglottids wider tlian long and 
in cl ii île 2 spccies • .S. gerbilh (Wertheim, 1951) and S. bavri (Lynsdale. 1953), Llie types 
of which were collectée! in Israël and SonLli Africa, respectively. 

A distributional stady of the caLenotaeniidid Cestodes shows tlial the gênas Cale- 
nolaenia Janield c 190-1 is l'ound iu the holarctic région with the Sciuromorphic and 
.Myormorphic Rodents. lt is represenled in Lhe Ethiopian and Neolropical régions only 
with the Sciuridae and Caviidae of aneient paleontological origin. The more récent 
genus Skrjabinohtenia is derived from Lhe genns Calenolaenia. lts appearance might 
coineide with the migration of Gcibillidac and Mnridae in Africa al the end of the ter- 
tiary epoch. The dispersion of the line, ends in Africa with a graduai réduction of the 
strobile. This acqmre.s a winged form in the Cestodes evolving mainlyin the Gerbilli- 
dae ; it maintaines a normal nnatomica! condition in Lhe parasites of Lhe Muridae 


IN TRODUCTION 

Trois cents autopsies de Rongeurs Murides et Dcndroinuridés, piégés a la station 
experimentale de La Maboké (République Centrafricaine), ont permis de récolter divers 
Cestodes de la sons-famille des Calenolaeniinae Spassky, 1949, famille des Anonlo- 
cephalidae Cholodkowsky, 1902 ; ces Helminthes se répartissent en deux groupes selon 
la morphologie de leur strobile. 

• Certains ont leurs derniers proglottis plus longs que larges. 

• D’autres, par conLre, ont des proglottis plus larges que longs et line forme b ailee », 
car une scission longitudinale plus ou moins prononcée du strobile divise le dernier 
anneau en deux lobes laLéraux. 

La présence dans une meme localité et chez des Rongeurs Muridrs de formes aussi 
différentes de Cestodes Catenotaeniinae est inhabituelle. 

Nous proposons donc de décrire la morphologie des especes récoltées puis d c en 
chercher Torigine biogéographique. 


1. ÉTUDE DES ESPÈCES RÉCOLTÉES EN (,ENTRAFRIQUE 

Les spécimens récoltés ont pu être comparés aux Cestodes Catenotaeniinae appar¬ 
tenant aux espèces suivantes : 

(Venre Calenotaenia Janicki, 1904 

• C. chabaudi Dollfas, 1956. Hôte; .Ymis (Atlantoxerus gelulus L.), Maroc. Types. 

• C. dendnlica (Goezc, 1732). Hôte : Sciurus vutgaris L., France. 

• C. geosmiri Ortlepp, 1938 type. Hôte : (îeo&ciwus capensix Kerr. Afrique du 
Sud. Prêt du laboratoire d’Helmintliologie, Ondcrstepoort. Hôte : Xerus erylhropus 
GeofT., Somalie Nord. Prêt du laboratoire de Zoologie, Université de Neuchâtel (Suisse). 

• C. p us il la (Goeze, 1782). Hôte: Mus mmciüus L., Paris. 

-- Genre Skrjabinolaenia Akhumyan, 1946 

• S. compacta (Ortlepp, 1962). Paratypes. Hôte : Ratius (Aethomys) chrysophilus 
(De Winton), Transvaal. Prêt du laboratoire d’Helminthologie, Onderstepoort (Afrique 
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• S. cricetomydis llockley, 1961 (Paratvpcs). Ilote : Criieloimjs gainbianu* Water- 
lionse, Nigeria. Prêt du dcpartcmrnt île Zoologie, Université de Southmnpton (Grande- 
Bretagne). 

• S. geibitti (Werthcim, 19.14) para types. Hôtes: Gerbilfas pyramidum Geoll., 
Ci. gerbillux Olivier. Israël. Prêt du Laboratoire de Zoologie. Université de Neuchâtel 
(Suisse). 

• S. lobaia (Baer, 192.1). Hôte : .4 podeuuis sylvulicw, L.. France. 

• S. tucida (Orllepp, 1962). Paratypes. Hôte . Rathn (Aelhomys) thrysoplnhis 
(De Winton) Transvaal. Prêt du Laboratoire d'Helminthologie, Onderstepoort (Afrique 
du Sud). 

• S. oiatiensis (Joyeux et Foley, 1930). Hôte : Meriones shauii Duv. Prêt du Labo¬ 
ratoire de Zoologie, Université de Neuchâtel (Suisse). 


I. Ostodrs dont les derniers |»ro«)toflis sont plus longs que larges 
Skrjabinolaenia lobaia (Baer, 1925) 

Matériel étudie . 7 Cestodes entiers avec scolex ont été récoltés chez 2 Mastomys 
sp. à 32 chromosomes, sur 3t autopsies. Ces deux Rongeurs ont été piégés a Boukoko, 
le 21.10.63 et le 6.12.63 (n° 121 S, 187 S). 

Morphologie (fig. 1) 

La longueur des strobilcs varie de G à 11 cm selon leur degrc de contraction ; leur 
largeur maximum est de 2,8 mm. Chacun d’eux compte 60 proglottis. 

Sur le Cestode vivant le scolex est large de 600 g, les ventonses ont un diamètre 
de 170 à 200 g. Fixe, le scolex est large de 350 à 400 p, ses ventouses mesurent 110 
à 130 p. de diamètre. L'évolution îles organes génitaux est progressive puisque l’appa¬ 
reil génilal arrive à maturité entre le 30 e et le 40e progloltis. Le champ testiculaire 
comporte 200 à 250 testicules dont plusieurs rangées sont situées en arriére des organes 
génitaux femelles. La poclie du cirre est île grande taille sur ces spécimens car elle 
atteint 270 p de long sur 70 p de large. Le vagin et son canal séminal mesurent 610 p. 
ils sont entourés d'une couche de cellules glandulaires. Les pores génitaux alternent 
irrégulièrement vers le 40 e proglnttis ; l'ovaire disparaît, remplace par l'utérus. Celui-ci 
compte 13 à 20 ramifications utérines de chaque côté. 

Discussion : 

Ces Cestodes s'identifient à l’espèce Skrjabinotaenia lobaia (Baer, tt)25) découverte 
chez un Rat « Tschakoja » du Congo-Lèopoldville. Lu type (un seul exemplaire a été 
récolte) est de petite taille : 28 mm, mais ce spécimen n'est pas adulte et ne comporte 
que 35 segments. 

En Afrique l'espèce est retrouvée par .loyeux et Baer, 1927 chez Raltux marungensts 
Noach, au Dahomey. 

Elle est mentionnée par Pearsc, 1930 au Nigeria à la fois chez un Muridé : Mastomys 
erytrotcncus Temm et un Gerbillidè : Taterona kempi Wroughton ; elle est signalée 
par Baylis, 1934 an Tanganyika chez Mastomys coucha microdon Peters et par Met-, 
trick, 1962, près de Salisbury, Nyassaland, chez Rattus. (Mastomys) naialensis, Smith. 

Enfin, eu Afrique du Sud, l'espèce S. capcnsis (Ortlepp, 1910) esl considérée par 
Spassky (1951), Dollfus (1053). Dimitrova et coll. (1961), îennra (1963-1964) comme 
synonyme de S. lobaia. 
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En Europe, A>\ lobata esl décrite par Baylis, 1927 chez le Rongeur Muridc. ,\po- 
derniis si/lvatiais L.; Baer (1932) l'observe chez le Microlide : Ciethrionomys glareolus 
(Schreb.) : Erhardova et Rysa\\, 19I>5 l'identifient à la fois chez Mm musculus L 
Apodemus flavicollis L., Microtu.s arualh Pall. et M. agrestis L. 





Fig. 1. — Skrjabinotaenia lobata (Baer, 1925). A: scolex, observé vivant montrant le 
départ du système osmorégulaleiir. B : segment mature. C : segment gravide. 

A et B : éch. 500 C : êch. 2.000 h. 


Skrjabinotaenia media n. sp. 

Matériel ÉTUDIÉ : Cet Helminthe n'a etc récolté que deux fois, le 22.5.69, sur 
12 Hylomyscus sieila (Thomas, 1911) piégés à La Maboké. L'nn des Rongeurs (SA 389) 
était parasité par 30 Cestodes et le second (SA 392) par -1 Cestodes au niveau du 
duodénum. 

Morphologie (fig. 2) : La longueur totale du strohile en bonne extension varie 
de 8,4 mm à 10,16 mm ; la largeur maximum mesurée sur le dernier proglottis est de 
1300 à 1450 p.. Les Cestodes sont cependant adultes car le dernier proglottis est mûr. 

Les premières ébauches des canaux mâles et femelles apparaissent vers le 4 e segment, 
les testicules sont visibles dans le 7 e segment, les organes génitaux atteignent leur 
maturité dés le 8 e segment, l’utérus se développe au niveau du 9 e et le 11 e segment, 
quelquefois détaché, est gravide. 
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Fig. 2. Skrjabinoiaenia media n. sp. A : scolex. H : strobile représenté en 2 parties. 
C et D ; détail de l’évolution testiculaire et de l’anatomie du système osmorègiilateur. 
A : éeh. 200 -ju B, : êch 1.000 C et D : éch. 400 
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Le scolex mesure 600 p de large, 850 p de long avec le cou l't porte une minuscule 
ventouse apicale (lig. 2 V). Le diamètre des ventouses est de 200 g, celui de leur orilicc 
de 110 g,. 

Le système osmorcgulaLeur est constitué d’un réseau dp 6 a 8 vaisseaux longitu¬ 
dinaux secondairement ramifiés. Les testicules ne sunt pas séparés en deux champs 
latéraux. Ils sont surtout rassemblés en amère des organes femelles sur 5 à 6 rangées 
el remontent latéralement à l'ovaire, dépassant celui-ci antérieurement sur le côté 
mitiporal. Leur nombre varie de 60 à 120, chaque testicule a un diamètre de 65 à 70 p. 

Les pores génitaux, très antérieurs, alternent irrégulièrement. L’atrium génital 



200 jj 



est profond de 20 p. La poche du cirre dont la paroi rsl très mince mesure 185 x 17 p. 
Le cirre el le vagin (fig. 3) ne présentent pas de ciliature apparente. Le vagin mesure 
avec le canal séminal 270 p de long. L’ovaire est diffus, la glande vitellogène plus com¬ 
pacte est large de 150p, haute de 50p; elle disparaît au niveau du 0 e proglottis. Les 
dimensions du réceptacle séminal sont 75 X 85 p. 

L’utérus compLe 9 à 10 branches utérines de chaque côte. Ces ramifications sont 
courtes el légeremenL orientées vers le pôle postérieur du proglottis. Les œufs ne sont 
pas totalement embryonnés. 
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Discussion : Deux espèces sont proches de notre matériel par la réduction de 
leur strobile, la forme de leurs derniers provint Lis plus longs que larges et la disposition 
de leurs organes génitaux. 

Ce sont : 

Skrjnbûmtnenia compacta (Ortlepp, 19<i2). 

Skrjabinotmnm turnlu (Ortlepp, 1962). 

Ces deux espèces sont rrcoltêes chez Rattus (Aethomys) chrywphihis (De W'intou) 
an Transvaal. 

Les strohiles de S. compacta out un aspect trapu 21 X 1,8 mm et possèdent 6 à 13 
segments, le 6 S étant déjà gravide. Le noinbrr de testicules : 100 à 170 par segment 
est plus importaut que sur nos spécimen* ; !a poche du cirre mesure chez S. compacta 
270-300 p X 60 à 70 p de large. L’utérus présente 12 à 20 x 2 branches nterines soit 
2 fois plus que sur nos spècimeus qui nous paraissent par conséquent distincts de l’espèce 
S compacta. 

Le strobile de Skrinbinotaenia hicida est plus étiré et s'apparente plus à nos spéci¬ 
mens. Cependant, l’évolution des organes génitaux est plus graduelle chez cette espèce 
ou les anneaux nr sont en effet gravides qu’à partir du 17 e proglottis. Le nombre de 
testicules varie de 00 à 200, la poche du cirre mesure 270 p de long sur 80 p de large. 
Le cirre et le vagin sont ciliés. Cette ciliature u’est pas observée sur nos spécimens. 
1! existe rufin chez 8. lucida 10 à 22 X 2 ramificalions utérines alors que ce nombre 
est réduit à 0-10 X 2 branches sur nos échantillons. Les dimensions plus réduites du 
strobile, des organes génitaux, le plus faible nombre de testicules et de branches nterines 
distinguent par conséquent nos speciinens de S. liuidu. Nous considérons qu’ils consti¬ 
tuent une espèee nouvelle. 

Dans une série évolutive oü les limites speciliques sont difficiles à préciser, cette 
espèce représente une etape morphologique entre des formes de très grande taille et 
celles dont le strobile ne compte pins que 2 à 3 proglottis. Nous la nommons Skrjabi- 
notuenia media n. sp. 


Skrjabinofaenia pnuviprogloths Quentin, I960. 

La description de ce minuscule Cesladc a été donnée dans une precedente publi¬ 
cation (1965). 11 ne parasite que deux Rongeurs : un Murulé : Stochomys lonyicaudatus 
(Tullberg) et un Dcndronniridè Prionomys batesi Dollman. 

Nous complétons la liste de récolte du matériel étudie à la station de La Maboke 
et rappelons brièvement la morphologie de ceLtr espèce. 

Matériel récolte après autopsie de 10 Stochoinys longicaudatus 


8 Cestodes (types) n° S. 342 12.1.65 

20 Cestodes n° S. 348 1.2.65 

1 Cestode n° S. 349 2,2.65 

18 Cestodes n» SA 724 24.4.70 

Matériel récolté apres autopsie île 7 Prionomys batvsi 

1 Ccstodc n° S. 173 2.13.63 

10 Cestodes n° S. 112 7 .4.62 

1 Cestode n° SA 171 8.8.68 

1 Cestode n° SA 172 0.8.68 


Morphologie (fig. 1) : La longueur du strobile de ce curieux Cestode n’atteint 
que 3,850 mm sur le matériel en bounr extension et beaucoup de parasites adultes ne 
mesurent que 1,5 mm dr long; la largeur maximum du proglottis gravide est de 700 
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à 900 y.. L'extrême réduction du nombre de proglottib, déjà rencontrée chez quelques 
Cestodes du genre Skrjabinotnenia, aboutit sur ces échantillons à un strobile possédant 
au total 3 proglottis : le premier ne présente pas encore d'ébauche génitale, dans le 
second s’individualisent les testicules et le complexe génital femelle, le troisième est 
gravide. Le scolex triangulaire est généralement encastré dans le premier segment. 



Fig. 4. Skrjabinotnenia pauciproglottis Quentin, 1965. A et B : 2 strobiles parasites 
de Prionomys bate&i Dollman. C : scolex observé vivant, D : proglottis détaché contenant 
les œufs embryonués. B : œufs observés in vivo. 

A, B, D : êcli. 500 |t. C : cch. 200 p. E : éch. 50 p. 


2. Cestodes dont les derniers proglottis sont plus larges que longs 
Skrjabinolacnia gerbilli (Wertheim, 1954) 

Matériel étudié : Ce Ceslode, dont le dernier proglottis est découpé en deux 
lobes latéraux, a été récolté chez deux Rongeurs Mnrides à la station expérimentale 
de La Maboké. 
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Un Lophuromys sikapusi ïemm, autopsié le 11.8.68, était parante par un 
spécimen (n« SA 32). 1 

Un Hybomys univilialus (Peters), autopsié le 11.8.(58, était parasité par (50 
Cestodes (n° SA 22) au niveau du duodénum. 



Fl “- P- Skriabtnolaenia qerbilli (Wertiicim, 1954). A : spécimen, parasite de YHubomus 
uniüittalus (l'eters), B: spécimen parasite du Lophuromys sikapusi Tcmm. C ; soolex 
observe vivant. D : détail des canaux génitaux. K : œufs observés in vivo. 

A, B: éch. 1.000 p, C. : éeh 200 p. 1J : éch. 100 p. E : ceh. 50 p. 


MoRPHOLOlillî ; 

A. Cestode parasite du Lophuromys sikapusi 

Le strobile, long de 8,2 mm, large de 3,5 mm. comporte ô proglotlis ; le dernier 
est gravide et contient des œufs parfaitement embrvonnés. 
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L’évolution des organes génitaux est donc rapide. Dans le premier segment appa¬ 
raissent les ébauches génitales, les organes génitaux sont mûrs dans le deuxième, l’utérus 
se développe dans le troisième et ctend ses ramifications dans les quatrième et cinquième 
segments. 

Le scolex, fixé, mesure avec le cou 740 p de haut et 475 p de large ; il prëseutc 
une minuscule ventouse apicale. Le diamètre des 1 ventouses est de 160 p. celui de leur 
orifice 90 p. 

Le système osmorégulateur observé in vivo est constitué d'un réseau de canaux 
qui vont en s’évasant à partir du scolex. 

Les testicules, de 75 p de diamètre, sont séparés en deux groupes latéraux. Sur ce 
spécimen, il existe 80 testicules poraux et 107 antiporaux. Les pores génitaux alternent 
régulièrement. L’atrium génital est profond de 25 p. La poche du cirre mesure 320 x 30 p. 
Le canal déférent dilaté est large de 80 p. La longueur du vagin et de son canal séminal 
est de 320 p. 

L’utérus compte 3x2 branches secondairement dédoublées, divisées en lobes 
dirigés vers le bord postérieur du proglottis. Celui-ci est profondément divisé cndenx 
parties par une scissure niediane. Les œufs observés vivants mesurent 60 à 65 p de 
long sur 12 à 45 p de large. Les embryons mesurent 25 à 15 p, leurs crochets ont v)p 
de long. 

B. Ccstodes parasites d'Hybomys imivittatus 

La taille plus petite de ces Helminthes est peut-être consécutive à l’iutensitc de 
l'infestation car leur morphologie et l’évolution de l’appareil génital sont comparables. 
Ils mesurent 3,2 mm de haut et 3,2 mm de large et possèdent quatre proglottis, les 
U'nfs n'étant pas totalement embryonnés dans le dernier segment. 

Le scolex mesure 120 p de large sur 120 p de haut avec le cou ; le diamètre des 
ventouses est de 150 p, celui de leur orifice de 90 p. 

Le système osmorégulateur est ramifié. 

Les testicules sont sépares en deux groupes et paraissent moins nombreux que 
sur l'unique spécimen parasite du Lophuromys. Le groupe poral compte 50 à 60 testi¬ 
cules et le groupe anliporal 80-90. Le nombre total de testicules varie entre 130 el 150. 
Les pores génitaux alternent régulièrement. L'atrium gcnital est profond de 16 p. 
La longueur de la poche du cirre est de 200 à 220 p , celle du vagin et de son canal 
séminal de 375 p. 11 existe 2x3 branches utérines latérales. Les œufs immatures ont 
les memes dimensions que ceux de l'espece S. yerbilli (Wertlieim, 1954) découverte 
en Israël chez Gerbillas pyramidum Geoffroy, 1822. La dispositon des testicules de 
S. (/erbitti, leur nombre supérieur à 100, le dessin de l utcrus de nos spécimens sont 
identiques à ceux des paratypes de taille variable de S. gerbillt que nous avons pu 
examiner. La seule différence relevée concerne la forme des ventouses qui sur notre 
matériel ont lin épaississement latéral. Ce caractère ne justifie pas à notre avis la 
création d'une espèce nouvelle. Nous nommons doue ces Ceslodes parasites du Lophu¬ 
romys sikapusi et de l’Hybomys univiUalm ■ Skrjabinotacma gerbilli (Wertheim, 1954). 


Skrjabinotoenia baen (Lynsdale, 1953) 

Matékiel ÉTrnii: : 200 Cestodes environ, d'aspect foliacé et difficiles à voir car 
ils sc confondent avec les villosités intestinales entre lesquelles ils sont enfoncés, sont 
récoltés chez un Thamnomys iiitilans (Peters) piégé à la station de La Mabokë le 
23.11.68 (n° SA 218). 

54 autres Thamnomys rulUans examinés sont indemnes de ce Ccstode. 
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Fij*. fi. Slcrjabinoliicnia btiert (Lyn.srlale, 1953). 

B, C ; rlilïéi entes faunes rie stmbiles récoltés chez Thamnomux rutilans (Peters). 
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Fig. 7. S. baeri. A : Cestode observé vivant montrant le développement du système 
osmorégulatenr et la répartition des corpuscules calcaires. B : détail des organes géni¬ 
taux dans le 2 e segment, C : détail des deux ramifications utérines latérales. D : détail 
des conduits génitaux. A : éch. 500 jx. B, C : éeh. 400 (x, 13 : éeh. 100 fx. 
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Morphûj.ogii: (fig. Ci). La .scission longitudinale du strobile observée chez S. gerbilli 
s’accentue encore sur ces spécimens. 

La lougueur du Cestode ne dépasse pas 830 g, la largeur par contre, lorsque les 
«ailes» du dernier proglottis sont étendues, atteint 4 à 6 mm. 11 n’existe que 3 pro- 
gloltis. Dans le premier, apparaissent les ébauches cellulaires de l’appareil génital. 
Celui-ci devient mûr dans le deuxième proglottis ; le dernier segment est gravide. 

Le scolex porte une minuscule ventouse apicale et reste sur la plupart, des Ccstodes 
encastre dans le premier segment. Il mesure 200 g sur 120 g de haut. Le diamètre des 
ventouses est de 60-73 g, celui de leur orifice est de 35 g. 

Le système osmorégulateur observé, sur le Cestode vivant, est ramifie jusqu’à 
l’extrême bord du proglottis. 

Les testicules sont sépares en deux groupes latéraux aux glandes génitales femelles 
et sont antérieurs aux branches utérines dans le dernier proglottis. Ils sont au nombre 
de 100 à 110 du côté antiporal et 70 à 80 du côte poral, soit un nombre total de 170 
à 100 testicules de 45g de diamètre. 

Les pores génitaux alternent irrégulièrement. L’atrium génital est à peine marque 
car le cirre et le vagin débouchent sur la bordure même du proglottis (fig, 7 D). Comme 
chez l’espèce S. gerbilli, la limite de la poche du cirrc et du canal défèrent, large de 
25 g, n’est pas marquée. La première circonvolution de ce canal est située à 120 g de 
l’atrium. 

La longueur du vagin et de son canal séminal est de 200 g. Les dimensions du 
réceptacle séminal sont 135-165 g, celles de la glande vitellogene étirée dans le sens 
de la largeur 420-660 g x 00-220 g. 

L’utérus ne compte que 2 branches utérines dans chacun des deux lobes latéraux 
du dernier proglottis, mais elles sont très allongées et atteignent 2,7 à 3 mm de long. 

Les œufs ne sont totalement embrvonnés chez aucun des Cestodes examinés. 

Discussion : La forme très particulière de ce Cestode est celle de l’espece Skrjabi- 
nolaenia baeri (Lynsdale, 1933) dont 5 spécimens ont été récoltés chez un Rongeur 
« house rat » et 12 chez un autre Rongeur « native granary rat » en Rhodésic du Sud. 

Nos spécimens sont de plus petite taille que les types décrits par Lynsdale qui 
mesurent 1-2 mm de long et 8 à 21 mm de large, mais cette réduction des dimensions 
et la diminution du nombre de testicules (170-200 sur notre matériel — 250 à 350 
sur les spécimens types) paraissent résulter de l’infestation massive que nous avons 
observee chez le Thamnomgs rutilons. 

Par ailleurs la configuration des canaux génitaux correspond parfaitement à la 
description de Lynsdale et nous pensons donc pouvoir identifier les Cestodes du 
Thamnomgs rulilans à l’espèce Skrjabinotaenia baeri (Lynsdale, 1933). 


11. — RAPPEL DES DONNÉES PHYLOGÉNIQUES ET TAXINOMIQUES 
CONCERNANT LA CLASSIFICATION DES CESTODES CATENOTAEN1INAE 

1. Position systématique 

Spassky, 1949 classe le genre Skrjabinotaenia Akhuinyan 1946, avec le genre 
Catenolaenia Janicki, 1904 dans une nouvelle sous-famille : celle des Calenotaeniinae 
qu’il élève eu 1950 au rang de famille. 

La création de la famille des Catenolaeniidae est discutée par Stunkard, 1961 et 
Wahl, 1967. Ces auteurs font remarquer qu’en plaçant le genre Calenotaenia dans la 
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famille des Anoplocephalidae, Joyeux et Baer ont fondé leur classification sur les jiarti- 
cularités ni or] >ho logiques larvaires de l’espèce Calenataeuia pusilla. La larve de ce 
Ceslode è\ul«e chez un Aearicn Glyciphagus domesticus et présente une ventouse apicale 
qui régresse chez l'hôte définitif. Cette ventouse apicale s’observe egalement chez les 
Ichthyotaeniidae parasites de Poissons et de Reptiles, lesquels selon Baer, 1927, auraient 
donné naissance aux Anoplocéphalides. 

La position systématique du genre Catenolaeniu dans la famille des Anoploccpha- 
lidac a donc une signification évolutive qui serait détruite avec la créalion de la famille 
des Cateuolaeniidue. Nous classons donc les genres Caienolaenia et Skrjabinotnmia 
dans la sous-famille des Calenolaeniinae Spassky, 1919, famille des Anoplocephalidae 
Cholodkov* sky, 1902. 


2. Taxinomie 

Les caractères qui permettent de séparer les genres Caienolaenia et Skrjabinolaema 
reposent, selon Tcnora, 1964, à la fois sur la disposition relative des testicules et des 
organes femelles, le nombre de branches utérines, l’anatomie du système osmorcgulateur. 

Nous paitagcuns les conclusions de Tenora. 

L’anatomie du système osinorègiilatenr qui apparaît dans le stade mérocercoide 
de Caienolaenia pu A lia semble être le caractère essentiel permettant de séparer les deux 
genres. 

Dans le genre Caienolaenia le système osmorcgulateur est simple. Le champ testi¬ 
culaire est situé en arrière des glandes femelles, le nomhre de branches utérines est 
élevé 9-60 X 2. 

Dans le genre Skrjabinotucnia, le sy stème osmorcgulateur est ramifié, la taille du 
strobile, la morphologie des proglottis, i’anatomie des organes génitaux sont variables. 
Le nombre de branches utérines est réduit (2-20 X 2). 


«) Espèces classées dans le genue Calenotoenia Janicki, 1904 

Nous pensons pouvoir considérer dix espèces dans le genre Calenotoenia. 

Ce sont ; 

C. reggiae Ransch, 1951. 

C. dendritieu (Goeze 1782). Sont synonymes de cette dernière les espèces suivantes •. 

C. ris Yamaguti, 1912 d’apres Fithrmann et Baer 1945. Spassky, 1951, Hocklcy 19ül 
et Tenora 1946 ; C. limdalei Mac lntush 1941, d’après Schad, 1954, Smith 1954, Hoc- 
kley 1961 et Tenora 194G ; C. laguri, Smith, 1954 d’après Smith 1954, Wolfgang, 1956, 
Hocklcy 1961, Tenora 1964; C. peromysci Smith, 1954, d’après Wolfgang, 19,56 et 
Hockley, 1961. Tenora 1964 fait remarquer cependant que C. peromysei présente des 
testicules réunis en un groupe compact alors qu’ils sont séparés chez C. dendrihra et 
un nombre de branches utérines supérieur à celui de C. pusilla. 

C. geosciuri Ortlepp, 1938 ; 

C. californien Dovvell, 1953 ; 

C. peromysci Smith, 1954 ; 

C. cricelomm Kirshenblatt, 1949 ; 

C. ihabaudi Dollfus, 1953 ; 

C. rhombomydis Schnlz et Landa, 1934 ; 

C. pusilla (Goeze 1782); 

C. inesooitelliuica Arandas Rego, 1967. 

Les caractères principaux de ces dix especes sont résumés dans le tableau 
ci-contre. 
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ESPÈCES 

Nombre de 
testicules 

Nombre de 
branches 
utérines 

Nombre de 
proglottis 

Longueur du 
strobilc (ram) 

Dimensions de 
la poche du 
■ cirre (ji) 

Famille de 
l’hôte 

Distribu lion 
géographique 

C, reggiue 

300 

30-41) x 2 

200 

360 

310-390 x 114-194 

Sciuridae 

Amérique du Nord 

C. dendritica 

200 

30-60 X 2 

- 

170 

144-190 x 54-100 

Sciuridae 

j Europe - Asie 
Afrique de l’Est 

C. geo,,,un 

200 

33-40 x 2 

37 

150 

200-250 x 110-130 

Sciuridae 

Afrique du Sud 

1 Ethiopie 

C. californica 

70-90 

25-30 x 2 


26,5-82 

1 ) 0-150 x 60-80 

lleteromyidae 

Amérique du Nnrd 

C. peiomysci 

70-81) 

25-30 x 2 

- 

65 

160-220 

Cricctidae 

Amérique du Nord 

C. inceloruui 

110-147 

18-24 ^ 2 


47-355 

230 X 150 

Muroidea 

Arntéu le-Gcorgie 

C. chabaud. 

70-140 

i 19-20 > 2 


90 

225 x 160 

Sciuridae 

Maroc 

(, rhennbomifdi» 

■100 

| 18-22 X 2 

60 

100 

250 

Gerbilhdae 

Côte occidentale 
Çaspicnue 

(.. pusilla 

70-150 

0-15 * 2 

100 

130-160 

150-200 x 70-100 

Gtiridue- 

Muroidea 

Cosmopolite 

C. mesouilelliniçu 

40 

10-18 x 2 

90 

195 X 75 

Caoiidae 

llresil 


Taulcau n° 1 
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L’espèce Catenotaenia symmetrica Baylis, 1927 est transférée dans le genre Oocho- 
ristica Lülie, 1898 par Meggitt et Subramanian 1927. Elle est classée par Akhumyan 1946 
et Spassky 1951 dans le genre Matheootaenia Akhumyan 1946. 

Nous remarquons que le genre Catenotaenia est essentiellement réparti chez des 
Rongeurs Sciuromorplies et Myomorphes holarctiques, il n’est représenté eu région 
éthiopienne (1) que chez des Rongeurs Sciuridés d'origine paléontologique ancienne. 

b) Espèces classées dans le genre Skrjabinotaenia Akhumyan 1946 

Aux huit espèces classées dans le genre Skrjabinotaenia par Tenora, 1964 : S. loba ta 
(Baer, 1925) - S. kralochoili Tenora, 1959 (Teuora 1963), S. oranensis {Joyeux et Foley, 
1939), S. baeri (Lvnsdale, 1953), S. gerbilli (Wertheim, 1954), S. aegyptica Wolfgang 1956, 
S. cricetomydis Hockley, 1961, S. compacta Ortlepp, 1962, S. lucida Ortiejip, 1962 
viennent s’ajouter les expéces .S. pauciproglottis Quentin, 1965, S. psanunomi Mikhail 
et Fahmv, 1969 et S. media n. sp. 

Ces espèces se répartissent en deux groupes selon la forme de leurs derniers segments 1 
Nous résumons leurs caractères dans les tableaux 2 et 3. 


Fig. 8. — Skrjabinotaenia ora¬ 
nensis (Joyeux et Foley, 1930). 
Détail du système osmorégu- 
lateur. 


(1) La présence de Catenotaenia mesouiteltinica dont la morphologie est évoluée chez un 
Rongeur Caviidé d'Amérique du Sud résulterait vraisemblablement d'une capture 
récente. L’Amérique du Sud étant restée isolée durant tout le Tertiaire, les Caviidcs 
u’ont pu s’infester que récemment an contact des Sciuridés introduits lors de la réunion 
des deux Amériques au Plio-Pleistocène. 
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CSPÈCES 

Nombre de 
testicules 

Nombre de 
branches 
utérines 

Nombre de 
proglottis 

Dimensions du 
strobile (mm) 

Dimensions de 
la poche du 
cirre (jj.) 

Famille de 

1 l’hôte 

j Distribution 

I géographique 

5. lobata 

200-250 

10-20 x 2 

45-fil 

50-110 x 2,5-2,8 

150-270 x 60-70 

Muroidea 

Europe-Afrique 

fi, compacta 

100-180 

12-20 x 2 

6-13 

21 X 1,8 

270-300 X 60-80 

Muridac 

Transvaal 

S. iucida 

90-200 

19-22 x 2 

» 

45 x 1,3 

270-300 x 50-70 

Muridae 

Transvaal 

S. media n. sp. 

00-120 

9-10 x 2 

11 

8,4-10,1 x 1,3-1,4 

185 x 47 

Muridat 

Centra frique 

S. pauciproglottis 

30-40 

9-12 x 2 

1 3 

1,5-3,8 x 0,7-0,9 

140 x 35 

Muridae 

Dendromuridae 

Centrafriquc 


Tableau n° 2 

Cestodes dont les proglottis restent indivis. Les testicules sont latéraux et postérieurs aux organes femelles à l’exception de 
S. compacta où ils sont circumovariens et S. pauciprogloUm où ils sont latéraux. 


















EM'ftClïS 

Nombre de 
testicules 

N oui lire île 
brandies 
utérines 

Nombre de 
proglottis 

Dimensions du 
slrobile (mm) 

Dimensions de 
la poche du 
cirrc (jz) 

Famille île 
l'hôte 

Localisation 

.S. psammomi 

500 

11-14 > 2 

10-17 

125-320 x 2-2,5 

320-380 x 85 

, Gerbillidae 

Egypte 

S. vi anemis ( I ) 

m-43i) 

9-10 /• 2 

5-6 

«0-80 x 4 

400 x 88 

Gerbillidue 

Maroc 

S. or < menais (2) 

180 


? 

60 x 4 

120 x 35 

(iûrbilltdtie 

Algérie* 

8. «égyptien 

197 

2-4 x 2 

4 

5,6 

180-280 / 20-50 1 

Gerbillidue 

l-'gvpLe 

Ü. gtrbilh 
(types) 

1011 

3 • 2 

4 

4,5-5 x 3,11-4,5 

220-290 x 60 

Gerbilhdae 

Israël 

•S. yerbtlli 
(ee travail) 

130-188 

? - 2 

4-5 

3,2-8,2 x 3,2-3,5 

| 

200-320 x 30 

Muridne 

Centraîiique 

3. criLClomydm 

76-89 74-139 

5 < 2 

2-3 

6-8 x 15 

- 

(.riceltdae 

Nigeria 

S. beieri (types) 

250-350 

2x2 

2-3 

1,2 x 8-21 

290-310 X 4(1 

« 1louse ral » 
i « Native grauary 

nhodesie du Sud 

(ce Iras ai!) 

1711-200 

2x2 

2-3 

0,8 x 6 

Muridne 

| Centrafrique 


Tableau n° 3 

Dévoilés iloiU le dernier proglfillis tend a se diviser longitudinalement. Chez ees espèces les toslienles sont loujours latéraux aux ovaires. 


(1) D'après Joyeux 


fiuud, liill. 


(2) D’apre.vs .luyeux et Ftiley, 1930. 































Quelques espèces posent eucure des difficultés. Le système osmoregulateur n’esL 
pas connu chez deux espèces : 

.S. aegyplica Wolfgang, 19â 1, Cette espèce est par sa morphologie proche de S. 
gerbdli (Wertheiin, 1934) qui possède un appareil excreteur ramifie. 

S. psflinmomi Mikhnil et Falimv, 1969 esL proche de S. oianensis (Jovenx et Folcv, 
1930). 

J /examen de specimens S. aranensis (.1 aveux et l’uley, 1930) déposes à l’Universite 
de Neuchâtel révèle une dizaine de canaux lungitudinaux ramifies secondairement. 
Ces specimens mesurent 17 mm de long, 4 mm de large et comportent S proglottis. 


111. HYPOTHÈSE SUR L'ÉVOLUTION DE LA SOUS-FAMILLE 


I, Répartition des espèces en fonction de leur morphologie 

Baer (1955) constate que les espèces Skrjabinolaenia oranensis, S. gerbilli parasites 
de Rongeurs gcrbillidés et S. baeri dont l'hôte est indéterminé, présentent nne tendance 
évolutive dirigée vers une scission longitudinale du strohile. La découverte des espèces 
S. compada, S', lucida, S. media cl éi. pauciproglottix, révèle une antre tendance : celle 
d'une réduction graduelle du slrobile qui n’alïocte pas la forme du proglottis ni celle 
de l’utérus. Ces espcccs sont tuules parasites de Rougeurs Muridês. 

En Afrique le strobilc de ces Cestodes peut par conséquent évoluer en conservant 
nne morphologie primitive ou acquérir une morphologie plus atypique. 


2. Répartition géographique des Cestodes Cntenolneniinae et évolution hiogéoyniphitpie 
de« Skrjabi nota onia 

Notre hypothèse sur l'évoluLion du groupe est donc la suivante; dans la sous- 
famille des Calenolaeniiïiae, le genre Catenotaenia regroupe les fur mes les plus primi¬ 
tives. Celles-ci n'ont une vaste distribution géographique que chez des Rongeurs d'appa¬ 
rition pnlèontologiquc ancienne. 

Des formes relativement peu évoluées, présentant à la fois un nombre pins faillie 
de testicules et de branches utérines, sont parasites en région holarcliqne de Rongeurs 
d’apparition palèonlologique plus récente. 

Une seule fait partiellement exception : C. rhombomyais car elle présenle A la fois 
un nombre eleve de testicules et très peu de branches utérines. 

Nous interprétons précisément celle espece comme le témoin actuel d'une forme 
d‘où sont issus les Skrjabinolaenia africains. 

Elle est récoltée chez un gerliillidè de la côte occidentale Caspienne Rhomboimjs 
o pi nuis proche parent du Pxammomys. Ce Rougeur est parasite eu Egypte par Skrjabi¬ 
nolaenia psammmni dunL la morphologie est très proche de Caicnolaeuia rhombomgdii,. 

En Afrique l’évolution du strohile et la disposition des organes génitaux permettent 
d’individualiser deux rameaux. 

L’un évolue essentiellement chez des Muridês et réunit des especes dont les 
proglottis restent indivis mais dont les tailles varient con.suleralilemenL. 

La plus grande, Skrjabinolaenia lobata repartie à la fois en Europe et en Afrique, 
représente dans ce rameau la forme la plus primitive, ü. compada et S. lucida d'Afrique 
du Sud et S. media de CenLrafriqiic en sont des formes intermédiaires et .S. pauci/iro- 
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Fig. 9. — Réduction du strobile ehez les Cestodes Skrjabinotaenia éthiopiens, 
(dessinés d’après le matériel original et représentés à la même eclielle) 

. Un rameau évolue ehez les Rongeurs Muridae ; la forme normale des proglottis est 
conservée ehez les espèces S. lobata, S. turida, S. compacta, S. media et S. pauciproglottis. 

Un autre rameau évolue chez des Gerbilhdae puis ehez des Gricetidae et des Muridae. 
Ue strobile acquiert à chaque étape une morphologie de plus en plus atypique chez les 
espèces S. oranenxis, S. (jcrbilti, S. cricetomydis et S. baeri. 
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gloltis récoltée en Centrafrique en est vraisemblablement la forme ultime eu raison 
de l'extrême réduction de son slrobile. 

L’autre rameau dont la tendance évolutive est dirigée vers une scission longitu¬ 
dinale du strobile a pour point de départ les espèces S. psammomi et S. oranensis d’Afrique 
du Nord et évolue essentiellement chez des Gerbillidés éthiopiens. L'espece S. gerbilli 
est line forme intermediaire, elle parasite des gerbilles qui en Afrique ont une dispersion 
très étendue. 

l-o rameau se répartit secondairement chez d’autres familles de Rongeurs. 

L’espèce de S. gerbilli est retrouvée en Centrafrique chez des Muridés. S. eriee- 
tomydis dont la division du slrobile est plus marquée est parasite d’un Rongeur Cri- 
cétidé du Nigeria. S. baeri au strobile très court divisé eu deux lobes latéraux, décrite 
en Afrique du Sud chez un hôte indéterminé, est retrouvée en Centrafrique chez uu 
Muriiiè arboricole. 


CONCLUSION 


En conclusion, il paraît donc possible de dater l’apparition ilesCestodes de la sons- 
famille des Calenolaeniinae à l’Oligocène car les formes primitives (genre Calenolaenia) 
sont essentiellement reparties chez des Rongeurs Sciuridés en région holarctique et 
éthiopienne, 

A la lin du Tertiaire, avec l’apparition en Afrique des Gerbillidés et des Muriiles, 
s’individualise le genre Skrjabinotaenia dont la dispersion corrélative de la migration 
de ces Rongeurs aboutit à des formes morphologiquement très dissemblables. 

(Laboratoire de Zoologie ( Vers ) associé 
au C.N.R.S., Muséum National d'Histoire 
Naturelle, ô7, rue Cuvier, - 7 7 ,Paris V*). 
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